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Vie de l’Eglise à Montfermeil 

- FRANCEVILLE Tel 01 43 30 33 28 
- Les COUDREAUX Tel 01 45 09 84 04 
- St PIERRE & St PAUL Tel 01 43 30 42 83 

Internet : www.catholique-saint-denis.cef.fr 
 

-Avril 2003 N° 36- 

Nous fêtons Pâques, mystère de mort et de résurrection de Jésus de Nazareth. 

Ressuscité, Jésus a une présence d'amour à toute personne humaine, de partout 
et de tous les temps. Cette réalité inimaginable donne un sens totalement inédit 
à notre vie. En Jésus, Christ, nous devenons TOUS frères ! 

La chenille n'a pas conscience qu'elle est appelée à devenir papillon quand elle 
passe par l'état de chrysalide ! Mais nous, nous savons ce que nous avons à 
devenir ! 

Nous avons à aimer toute personne humaine quelle qu'elle soit, avec toutes les 
 « différences » qui la constituent comme personne unique ; que ce soit marqué 
sur ses papiers d'identité ou sa carte de séjour ou simplement sur son visage ! 

De cette façon, nous rejoignons cette « humanité » qui nous unit tous 
fondamentalement et que Dieu a assumé totalement en Jésus Christ. 

Célébrer Pâques, c'est vouloir rentrer dans cette mission de révéler cette  
« Fraternité universelle », qui nous unit TOUS. 

Bonnes et saintes fêtes de Pâques à TOUS. 

Père Pierre Guibert 



page 2 

De jeunes militants en JOC (Jeunesse Ouvrière Chrétienne) et leurs 
copains ont préparé ensemble leur rassemblement national du 3 mai 
prochain à Bercy. 
Catherine Gaspar (Les Coudreaux), animatrice de l’équipe JOC, témoigne 
de cette rencontre. 

Une cinquantaine de jeunes militants et leurs copains, en ce samedi 
ensoleillé du 29 mars étaient présents pour un « pot des potes », afin de 
préparer leur rassemblement national du 3 mai à Bercy. 
Tout d’abord, nous avons vu un court métrage sur les actions des jeunes dans 
certaines villes françaises (la JOC existe aussi dans d’autres pays : Espagne, 
Italie, et même en Afrique !) Puis nous nous sommes réunis en « carrefours » 
pour partager et voir ensemble comment chacun avait invité (ou allait inviter) 
ses copains à Bercy, et ce que le mouvement nous faisait découvrir. 
Par exemple, Aurore (de Clichy/bois) nous dit : « j’ai invité une copine, Sabak, 
à venir dans mon équipe JOC. Je lui ai présenté la JOC et le rassemblement 
de Bercy. Je pense que cela lui a plu ». 
 
Moi, ce qui m’a marqué dans ce « pot des potes », c’est l’ambiance amicale et 
détendue qui y régnait ainsi que la réceptivité des jeunes, leur volonté de faire 
connaître la JOC à d’autres, à partir du moment où ils ont pris conscience de ce 
que cela pouvait leur apporter. 
Cela leur semble très important de discuter avec d’autres jeunes des difficultés 
qu’ils rencontrent d’autant plus que ces autres jeunes vivent souvent les 
mêmes situations. Ensemble ils peuvent mieux cerner les causes et agir. 
Cela leur demande d’ailleurs de se remettre en cause, mais éclaire leur foi. 
 
Ceci me rappelle une prière écrite par une jeune fille lors d’une récollection, 
début mars ; elle disait : 
« Seigneur, tu es présent dans mes copains, dans ceux que je rencontre. Aide-
moi à accepter les autres tels qu’ils sont, à oser aller vers eux et à les inviter à 
Bercy ». 
Oui, je crois que cet après-midi de mars, le seigneur était avec nous ! Et avec 
Lui, nous avons fait l’expérience qu’ensemble, « on est fait pour s’entendre. 

… Et rendez-vous le 3 mai à Bercy ! 

On est fait pour s’entendre ! ! ! 
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C’est le thème de notre 
deuxième rencontre de 
catéchistes que nous 
avons eu mercredi 26 
mars avec Sœur Rita et 
Catherine Gaspar. 

Nous avons réfléchi par 
petits groupes sur des mots 
simples, directs, que nous 
évoque « la Résurrection » 

La Résurrection 

Voici quelques exemples de mots : Mort, Epreuve, Croix, Debout, 
Repas , Ciel, Pâques, Monter, Rachat, Eternel, Joie, Vivant … 

La Résurrection de Jésus Christ est au cœur de la Foi Chrétienne. 

Jésus nous invite à avoir une vie comme lui. 

Le jour de Pâques, il est ressuscité, nous sommes remplis d’allégresse et 
nous pouvons chanter « Alléluia, Jésus est vivant ». 

Ressuscité d’entre les morts, Jésus est présent par l’Esprit qui n’a ni 
chair, ni os. 

Désormais, on ne le voit plus des yeux du corps, mais dans la Foi 
jusqu’au jour où il reviendra nous chercher pour nous prendre avec lui, 
auprès du Père pour toujours dans sa Gloire. 

En attendant cette Joie, Jésus est avec nous tous les jours jusqu’à la fin 
du Monde. 

Jésus, par sa Mort, nous invite à faire passage avec lui vers la Vie, pour 
Dieu, son Père; pour toujours. Cela commence au Baptême.  

Aujourd’hui, nous, Chrétiens, nous ne voyons pas Jésus ressuscité. 

Et pourtant, enfants, jeunes, adultes, nous affirmons notre Foi envers 
Jésus qui est vivant. Il est présent parmi nous. Son Esprit nous fait vivre 
de la vie de Dieu. 

Sans voir Jésus ressuscité, nous faisons confiance au témoignage des 
premiers Chrétiens. 

Nous le reconnaissons présent et vivant dans notre vie. 

C’est en croyant que nous avons la vie en son nom. 

Agnès Daumal (catéchiste CM1 Franceville). 
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Nouvelles de nos missionnaires en Afrique 
 
Le père Jésus et le père Ignatio, 
missionnaires Xavériens (ordre qui 
s’inspire de St François Xavier) ont tous 
deux passé plusieurs mois à 
Montfermeil, le premier en 2001, le 
second l’année dernière. Vous les avez 
connus et entendus dans nos différentes 
paroisses. Ils nous écrivent. 
 
 Bukavu (Congo) le 11 février 2003 

« C’est avec joie que moi, le Père Jésus, je m’adresse à vous tous, 
prêtres et fidèles de la Paroisse de St Pierre et St Paul de 
Montfermeil.   

Je voudrais vous faire partager par ce moyen, quelques 
impressions que j’ai eu depuis mon arrivée. 
 
Le temps passe. J’ai déjà passé un peu plus de deux mois au Congo.  
Une courte période pour comprendre tout de suite que les gens 
vivent dans la misère. Les attentats contre la dignité humaine sont 
de plus en plus nombreux. Le sous-développement du pays empêche 
les hommes de grandir. Il est vraiment triste, même douloureux, de 
voir le « laisser aller » dans les secteurs de l’éducation et de la santé. 
Cependant, les actions de l’Eglise en faveur des « petits » me donnent 
du courage pour continuer dans la mission. 
 
Pendant cette petite période où je me trouve au Congo, j’ai aussi 
trouvé des expressions africaines qui me touchent beaucoup. Ce sont 
celles des chants et des danses que j’aime bien. Sur l’optimisme des 
gens qui m’entourent, on n’en doute pas. Ils sont toujours joyeux bien 
que la guerre les flagelle. Ils luttent contre la mort en montrant leur 
amour pour la vie avec tant d’espérance ! « Aimer la vie » d’après 
moi, signifie pour eux « aimer Dieu lui-même et le reconnaître parmi 
eux ». Il me semble que toutes les expressions de cette culture sont 
toutes des expressions d’une foi ferme dont Dieu est celui qui compte 
le plus. 
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En ce moment, je me retrouve dans une paroisse dédiée à St Jean 
Baptiste, ici, à Bukavu-périphérie. J’étudie la langue swahili. 
Mon intégration dans la communauté Xavérienne a été assez facile.  
J’ai eu la chance d’y retrouver l’esprit de famille qui est propre aux 
Missionnaires Xavériens et l’héritage de notre Bienheureux fondateur 
Guy-Marie Conforti. 
 
En me rappelant du texte évangélique de Marc « … Ils parleront des 
langues nouvelles … », je reste fier de l’appel que je reçois d’annoncer 
l’Evangile. La Parole de Dieu, afin qu’elle soit compréhensible, doit aussi 
être annoncée dans une langue familière. L’exemple de la Vierge Marie 
me donne de l’enthousiasme pour apprendre le swahili – la langue locale. 
Elle, la Vierge, a parlé en nàhuatl (dialecte indien) à saint Juan-Diégo 
toutes les fois qu’elle lui est apparue au Mexique. A Lourdes, elle a parlé à 
Bernadette dans son patois. Donc, c’est Dieu qui exprime son désir de 
communiquer son message selon la langue des hommes. 
C’est pour cela que je mets sous la protection de la Vierge de Guadalupe et 
aussi je compte sur vos prières, très Chers prêtres et fidèles de cette 
paroisse de Montfermeil, afin que ma mission donne beaucoup de fruits. 
 
Mes Amitiés très cordiales » 
 

Père Jésus TINAJERA ESQUIVEL 
Missionnaires Xavérien Boite postale 185  CYANGUGU  RWANDA 

 
------0O0------ 

Buguarbura (Burundi), 27 mars 2003 
 

 « Chers amis de Montfermeil, 
Tout d’abord, merci pour le grand geste de collaboration avec la mission 
de Gasura au Burundi (une partie de la recette de votre tombola lors de la 
galette des rois). Que le Seigneur vous récompense énormément ! 
Ici, la situation est à peu près supportable. On attend prochainement une 
amélioration de la situation du pays, peut-être la paix que tout le monde 
souhaite, ici, et aussi en Centrafrique, Côte d’Ivoire, Irak etc … 
Pour ma détente, je joue au football avec la jeunesse de la paroisse ; 
évidemment, c’est après la Sainte messe dominicale ! 
Je vous embrasse tous amicalement » 

Père Ignatio Xlacho Martinez 
 

(Suite de la page 4) 
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La prière  

 
(Retraite de Carême 2003) 

 
� Comment avons-nous appris à prier ? 
� Comment faut-il s’adresser à Dieu, notre 

Père ? 
 

Réponse : EN NOUS METTANT A L’ÉCOLE DE JÉSUS ! 
 

C’est ce que nous avons partagé avec les Sœurs de l’Enfant Jésus 
pendant cette retraite de Carême 2003 : « apprends-nous à prier ». 
 

Chaque jeudi nous avons échangé au travers des textes de 
l’Evangile des paraboles, des témoignages des apôtres. 
 Comment ? Où ? A quel moment Jésus prie-t-il ? 

 
� Comment Jésus prie-t-il ? 

I l s’adresse toujours à son Père (notre Père et notre Dieu), il le 
loue, et dit : « que soit fait selon ta volonté ». 
Il prie partout, mais souvent il se retire seul (…dans le désert… ; …à 
un jet de pierre…), ont rapporté les Apôtres Luc, Marc, Mathieu. 
 
Et nous ?  

Il nous arrive lorsque nous prions, de nous poser des questions : 
« Est-ce bien à Dieu le Père que je m’adresse » ? 
La réponse est en nous : suivons l’exemple de Jésus. 
En vérifiant notre capacité à nous tenir en silence devant Dieu pauvre 
et accueillant, humblement confiant dans l’efficacité de la Parole qui 
vient à nous et dans la puissance sanctifiante de l’Esprit qui nous 
investit dans la prière. 
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� Où peut-on prier ? 
On peut prier n’importe où. Nul besoin de long temps ni de 
belles phrases. Un petit rien qui donne de l’intensité à 
l’instant : un refrain de chanson, un verset de psaume, un bout 
d’oraison …Une rencontre, un partage, un instant donné à 
l’autre en qui nous voyons Jésus … 

Prier n’est pas seulement réciter les prières que nous avons apprises ! 
 

La prière peut se bâtir autour de quatre mots : 
MERCI PARDON S’IL TE PLAIT JE T’AIME 

 
MERCI : Toujours commencer par la louange, qui ouvre le cœur et 

nous décentre de nous-même. Remercier Dieu d’être notre Père. Lui dire 
merci pour tous ses dons. 

 
PARDON : Dieu nous offre son pardon, nous pouvons lui demander 

pardon pour tel point précis qui nous a détourné de lui. « Que le soleil ne 
se couche pas sur votre colère » recommande l’Ecriture ! 
 

S’IL TE PLAIT : Tout vient de Dieu. Tenons-nous devant 
lui, mains ouvertes comme un mendiant . La prière de 
demande peut porter sur tout : du désir le plus matériel à 
la soif la plus profonde. Ce qui compte, ce n’est pas ce 
que nous demandons, mais la manière dont nous le 
demandons : non comme un dû mais comme une grâce. 
 
JE T’AIME : La prière débute par la louange et revient à 

la louange. Dire à Dieu « Je t’aime », c’est lui signifier notre soif de vivre 
son amour, dans son amour. 

——————— 
Grand merci à nos Sœurs de l’Enfant Jésus de nous avoir donné de leure 
foi et de leur temps. 
Nous espérons qu’elles puissent recommencer ! 
 

Odile Prigent 
 

(Suite de la page 6) 
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Cérémonie des obsèques :  
des Paroissiens s’impliquent 

 
Un prêtre n’est pas toujours disponible pour 
accompagner les familles et assurer la cérémonie 
de prière des funérailles. Des paroissiens ont 
accepté cette responsabilité. 
 

Chaque famille est un jour où l’autre confrontée à la mort d’un 
être cher. 
Elle doit alors rapidement assurer de nombreuses démarches et 
formalités, informer la parenté, les amis, les connaissances, et 
organiser la sépulture. 
Le jour et l’heure des obsèques civiles ont été décidés en concertation 
avec les Pompes Funèbres 
Beaucoup de familles demandent des obsèques religieuses. 
Rendez-vous pris, il y a rencontre avec la famille. On se retrouve 
donc avec le prêtre et parfois un ou plusieurs chrétiens qui seront 
présents à la cérémonie. Dans certains cas l’équipe des chrétiens 
assurera seule l’animation de la cérémonie des obsèques. 
Que se passe-t-il à cette rencontre ? 
C’est d’abord l’écoute. 
L’épreuve de la disparition, attendue où brutale, soulève beaucoup 
d’interrogations. 

• Que devient celui qui est parti ? 
• Y a-t-il une autre vie après la mort ? 
• Faut-il finir à la tombe ? 

Notre mission, c’est accueillir la peine de ceux qui sont blessés par la 
mort de l’être cher, écouter, partager avec eux ce qui a fait la beauté 
et la grandeur de cette vie humaine, c’est aussi compatir … 
Mais c’est aussi témoigner de l’Espérance que nous apporte la foi 
chrétienne : tout être humain est appelé à partager la Résurrection de 
Jésus Christ dans la demeure de Dieu notre Père. 
« Oui : un jour nous nous retrouverons tous unis en Dieu » 
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Puis vient le jour des obsèques dans l’église paroissiale. 
Chants de cantiques, prières, mais surtout lecture de la Parole de Dieu 
avec des textes bibliques et une page d’Evangile. Souvent, les proches du 
défunt sont touchés par les textes et ils y puisent de la consolation. 
Beaucoup de familles sont heureuses que l’on parle de leur défunt et que 
l’on prie pour lui. Elles témoignent souvent de leur reconnaissance :  
« c’était très bien et tout ce que vous avez dit était vrai ». 
 
En l’absence de prêtre, on entend cette question : « Mais comment se fait
-il que cette cérémonie ne soit pas animée par un prêtre ? ». 
Il faut expliquer que ce jour-là, à l’heure dite, il n’y a pas de prêtre 
disponible. La famille a accepté que des laïques, mandatés, assurent le 
service. 
 
En effet, depuis plusieurs années, trois chrétiens (de la Paroisse St Pierre 
& St Paul) ont suivi une formation. 
Avec le prêtre, ils ont participé à de nombreuses funérailles ; Leur 
expérience permet qu’ils accompagnent, seuls, les familles et qu’ils 
assurent la prière. 
 
A tous, petites gens ou grands personnages, la communauté chrétienne 

veut marquer son respect de toute vie humaine. 
 A tous, elle souhaite manifester consolation et 
témoigner de l’espérance. 
A Dieu d’accueillir dans sa demeure de lumière, de 
beauté et de joie celle ou celui qui quitte cette vie 
terrestre. 

 
Père Nicolleau et l’équipe des obsèques 

 

(Suite de la page 8) 
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Récollection des équipes MCR 
 

La solidarité : un pari d’Evangile. 
C’était le thème de la rencontre des équipes MCR 
de Clichy/bois, Coubron, Montfermeil, Vaujours. 
Le 13 mars dernier, à la salle paroissiale de 
Franceville, les équipes se sont réunies pour une 
réflexion animée par le père Lambert. 
 

« Vous êtes le sel de la terre », le sel que 
l’on verse sur le feu pour l’attiser ! 

« Vous êtes la lumière du monde », un désir 
missionnaire ! 

 

La solidarité : un pari d’Evangile . 
La solidarité, c’est retrouver le visage du Christ dans les pauvres, les 
personnes en détresse morale, physique, les malades, les sans-abri, les 
étrangers … 
 

Le temps de Carême est un temps de prière, de jeûne, de partage. Il 
nous invite à réfléchir sur la solidarité, à partager notre argent, notre 
temps, nos talents. 
 

Le Royaume de Dieu est partout. Dieu est venu pour tous les hommes. 
La communauté des chrétiens est solidaire de tous les hommes. La 
communion des Saints, C’est aussi la solidarité sur terre. 
 

La fraternité universelle, avec l’aide du saint Esprit, est l’œuvre de 
Tous. 
 

Comment être solidaire ? C’est être à l’écoute du monde, s’informer, 
comprendre, dialoguer, partager. 
 

Pour travailler à la réalisation du Royaume de Dieu, notre 
modèle est Jésus-Christ, notre enseignement est L’Evangile, 
avec l’aide de l’Esprit Saint. 

Huguette Geoffroy – MCR St Pierre & St 


